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La forte augmentation du
prix moyen du KWh et du
m3 d’eau a permis de com-
penser la baisse de sa pro-
duction d’eau et
d’électricité. Résultat : le
chiffre d’affaires s’est établi
à 48,5 milliards de francs
au cours du 1er trimestre
2018.

LA Société d’énergie etd’eau du Gabon (SEEG) aconnu des fortunes di-verses au cours des troispremiers mois de l’année2018. Mais, elle a su, unenouvelle fois, préserverses équilibres financiersavec un chiffre d’affaires
en hausse de près de 10% à 48,5 milliards defrancs.En effet, d’après la direc-

tion générale de l’Econo-mie et de la Politique fis-cale, la branche del’énergie électrique s’est
caractérisée par un tas-sement de son activité aupremier trimestre 2018,suite aux problèmes liés

à la mise en service desgroupes électrogènescouplés aux effets né-fastes de la morositédans plusieurs secteursde l’économie. Ainsi, laproduction nette d’élec-tricité a régressé de 2,4%pour se situer à 595,8GWh et ce, malgré l’aug-mentation des achatsd’électricité à Telemenia(+8,3%) qui n’ont pasréussi à compenser labaisse de la productionde la SEEG.Dans le même temps, lesvolumes facturés horscession ont reculé de2,7%, sous l’effet de lacontraction des consom-mations des clients in-dustriels et des ménages.Cependant, le relève-

ment des prix moyens duKWh a permis de rehaus-ser le chiffre d’affaires de2,7% à 42,7 milliards deF.CFA.S’agissant de la produc-tion de l’eau potable, ellea enregistré une baissede 2% à 29,1 millions dem3 au 31 mars 2018, enraison des problèmes derelevé des consomma-tions sur les compteurs,de fraudes et de factura-tion par le système infor-matique. Toutefois, laforte hausse des prixmoyens du m3 (+22,7%)a induit une améliorationdu chiffre d’affaires de16,3% à 5,8 milliards deFCFA.

Baisse de production mais… hausse du chiffre d’affaires
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LE navire Floating, produc-
tion, stockage and offloa-
ding (FPSO), le BW Adolo,
qui a une capacité de
stockage de 1,35 millions
de barils de pétrole et une

capacité de production de
40 mille barils/jour, est ac-
tuellement au large du
Gabon où il contribuera au
développement du champ
de Tortue et permettra de
livrer la première produc-
tion du pétrole à Dussafu.

Selon le directeur géné-

ral de BW Offshore, CarlK. Arnet, le navire serabranché à son systèmed’amarrage installé l’an-née dernière et mis enservice. «BW Offshore est
prête à installer une
unité de production, de
stockage et de décharge-
ment flottant sur son site

de développement de la
zone tortue au large du
Gabon, où la dernière
évaluation figurant sur
la licence vient d’être ter-
minée», a assuré le direc-teur général de BWOffshore, dans un com-muniqué. Le champ deTortue qui fait partie du

contrat de partage deproduction de Dussafu,situé au large du Gabon,constitue l’une des qua-tre découvertes pétro-lières existantes dans lazone d’exploitation ex-clusive de Dussafu.L’opérateur BW EnergyGabon y détient une par-

ticipation de 91,667% etle reste, soit 8,33% desparts, est détenu par sonpartenaire dans le projetPanoro Energy.Le plan de développe-ment de ce champ a étéapprouvé par le régula-teur gabonais en janvierdernier.

Le navire BW Adolo prêt à l’emploi
Hydrocarbures / Développement du champ pétrolifère de Tortue
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L’ATTRACTIVITÉ écono-mique du Gabon était aucœur des échanges, le 20août dernier, à Libreville,entre des investisseurs in-ternationaux et le vice-pré-sident de la République,Pierre-Claver MagangaMoussavou.Cette rencontre avec leconsortium d’investisseurssud-africains, israéliens etaméricains a porté sur lespossibilités de finance-ment de projets dans plu-sieurs domaines d’activités

au Gabon. « Nous voulons
apporter notre soutien au
président de la République,
afin que nous voyons avec
lui dans quelle mesure on
peut investir dans les loge-
ments sociaux, la sécurité,
la construction des univer-
sités et des écoles. Mais éga-
lement dans le secteur
pétrolier et gazier. Nous
sommes très intéressés à
réaliser tous ces projets et à
faire du Gabon un poumon
économique, non seulement
pour l’Afrique centrale,mais
également pour l’Afrique »,a indiqué Shimon Dadon,directeur Afrique WorldYouth bank.Ces hommes d’affaires et le

vice-président de la Répu-blique ont également évo-qué les potentialités dusecteur énergétique. « Nous voulons accompa-
gner le pays à développer le
secteur énergétique pour
que la couverture sur le
plan énergétique soit à
100% dans tout le territoire
gabonais. On est prêt à éta-
blir notre siège Afrique ici
au Gabon, qui va couvrir les
54 pays africains. Nos ingé-
nieurs vont former les Ga-
bonais dans le secteur
énergétique pour apporter
une valeur ajoutée », aconfié Élie Sahar, représen-tant Mercury global res-sources.

Ses ambitions pour le Gabon
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Les hommes d'affaires sud-africains et le vice-président Maganga Moussavou 
au terme de leurs entretiens.
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